
                                                               

 

JEUX OLYMPIQUES D’ALBERTVILLE ET DE LA SAVOIE 1992 

Par Abbatucci Charles
 

 

 

INTRODUCTION

Les Albertvillois ont voulu avec enthousiasme et passion montrer le savoir faire des gens 
de la montagne et de toute la Savoie dans l’organisation d’un évènement international.

10 ans de préparation pour 16 jours d’évènements, sachant que La venue des jeux d’hiver 
à Albertville était un moment fort de leur histoire et celui d’un pays tout entier 

 

HISTORIQUE DES JEUX D’ALBERTVILLE

 

5 décembre1981 – Jean-Claude KILLY et Michel BARNIER lancent officiellement la 
candidature de la Savoie aux Jeux Olympiques de 1992.

 

11 décembre 1982 – Première conférence de presse à Val d’Isère lors du critérium de la 
première neige. Elle annonce la candidature de la Savoie aux Jeux Olympiques. Il en 
ressort que la Savoie a des atouts : la neige et les stations, mais aussi des faiblesses : les 
accès aux sites.

 

27 avril 1984 – Création du comité de candidature d’Albertville et de la Savoie aux J.O. 
d’hiver.

6 septembre 1984 -François MITTERRAND, Président de la République, apporte son 
soutien à la candidature d’Albertville. Plusieurs candidatures sont annoncées dont 
Anchorage aux USA, Berchtesgaden en Allemagne, Cortina D’Ampezzo en Italie, 
Lillehamer en Norvège, Falum en Suède, Sofia en Bulgarie. 

 

1985 – Diffusion de spots publicitaires sur les écrans de la télévision française « 33 000 
savoyards se battent pour qu’en 1992 la Savoie soit olympique ».

 

28 février 1986 – Henri DUJOL, maire d’Albertville, reçoit de Ralph KLEIN, maire de 
Calgary, le drapeau olympique à la cérémonie de clôture des jeux de Calgary. 

10 avril 1986 – Jacques Chirac, premier ministre, reçoit Michel BARNIER, Jean-Claude 
KILLY, Henry DUJOL et le Président du Conseil Régional de Rhône-Alpes. 

15 avril 1986 – Michel BARNIER remet le dossier au Président de la République. 

12 au 19 mai 1986 – Session du CIO à Lausanne pour obtenir l’organisation des J.O. et 
faire la promotion de la Savoie et de la région Rhône-Alpes. 



3 au 6 juin 1986 – La candidature de la Savoie est défendue à Berlin-Est à une cession du 
CIO. 

 

17 octobre 1986 – Juan-Antonio SAMARANCH, Président du Comité International 
Olympique (CIO), déclare à Lausanne que la XXVe olympiade d’hiver en 1992 sera 
organisée par Albertville. Albertville a remporté sa sélection au 5e tour de scrutin par 
51voix contre 25 à Sofia. Albertville et la Savoie sont en liesse. Nombreuses animations, 
délires dans les rues … on sent que l’évènement qui se prépare va déclencher un 
mouvement émotionnel important. 

11 octobre 1986 : réception, spectacle à la patinoire, aubade des chasseurs alpins puis 
dîner des villes candidates le 13 octobre et présentation officielle le 15octobre.

 

24 février 1987 – Première Assemblée générale constitutive du Comité d’organisation des 
Jeux Olympiques (COJO) au siège du Comité national olympique et du sport français 
(CNOSF). 

3 juin 1987 – Inauguration du siège du Comité d’organisation (aujourd’hui la Maison des 
J.O.). La rénovation des locaux a coûté 6 millions de francs. Michel BARNIER est nommé 
président du Conseil d’Administration du COJO et il aura à ses côtés Christian 
BERGELIN, Nelson PAILLOUX et Henry DUJOL. 

17 octobre 1987 – L’association « Savoie 92″ a été officiellement mise en place. Elle 
rassemble 1 350 décideurs locaux et départementaux issus des domaines intéressant la 
vie sociale et culturelle.

 

30 mars 1988 – Après la clôture des J.O. de Calgary 1988, le drapeau olympique arrive en 
France pour les quatre années à venir. Michel BARNIER et Jean-Claude KILLY sont 
nommés Présidents du COJO. 

22 février 1988 – Présentation des emblèmes des jeux à Albertville et à Paris. 

24 mai 1988 – Conférence de presse à New-York à l’occasion de l’adjudication des droits 
de télévision américains à la chaîne CBS. 

27 juin 1988 – Conférence de presse à Albertville faisant le point sur la construction des 
équipements sportifs et l’utilisation des emblèmes. 

26 juillet 1988 – Conférence de presse à Lausanne à l’occasion de la signature du contrat 
CBS. 

8 novembre 1988 – Inauguration de la première pierre de la piste de bob. 

 

1er juin1989 – Présentation de la mascotte (créateur : Philippe MAIRESSE) et 
inauguration du nouveau siège du COJO par François MITTERRAND, Président de la 
République, par Juan-Antonio SAMARANCH, Président du CIO et par Nelson PAILLOUX, 
Président du Comité Nationale Olympique (COJO = 400 employés en 1992). 

21 septembre 1989 – Présentation du programme des Monnaies olympiques, en présence 
de M. CAHART, Directeur de la Monnaie de Paris. 

Octobre 1989/Printemps 1990 – Construction de la patinoire sur les plans de l’architecte 
Jacques KALISTZ. Elle occupe une surface de 10 000m² et offre 9 000 places. Elle est 
construite par l’entreprises EIFFEL de même que la patinoire adjacente pour les 



entraînements. 

 

8 février 1990 – Programme philatélique : 10 timbres surtaxés associant les principales 
disciplines et leurs sites, une enveloppe 1erjour et un encart officiel 1er jour sont prévus 
lors de la visite du ministre Paul QUILES.

8 juillet 1990 – Inauguration de la patinoire de Pralognan-la-Vanoise. A la fin de 1990, 
l’essentiel des travaux a bien été achevé. 

24/27 mars 1990 – Trophée Coubertin, Arc 1800 et inauguration de la piste de ski de 
vitesse. 

4 mai 1990 – Ouverture de la Maison des Jeux Olympiques à Albertville. Elle est un 
espace d’accueil, d’information et d’exposition. 

25 septembre 1990 – Annonce officielle du parcours de la flamme olympique par La Poste. 

18 septembre 1990 – Le budget de la manifestation s’élève à 3 935 millions de francs. 

13 novembre 1990 – Philippe DECOUFLE sera le metteur en scène des cérémonies 
d’ouverture et de clôture. 

6 décembre 1990 – Inauguration du stade de ski artistique de Tignes. 

18 décembre 1990 – Les billets des J.O. sont mis en vente. Chaque billet donne droit à 
des navettes gratuites pour se rendre sur les sites (800 000 billets sont mis en vente). 

23 janvier au 18 février 1991 – Un train de 12 voitures consacré aux J.O. stationne dans 
23 villes de France. 

 

23février 1991- Inauguration de la piste de bobsleigh de la Roche-la Plagne.

7 février 1991 -Présentation de l’affiche officielle des Jeux. 

8 février 1991 – Fin de la commercialisation et de la construction des équipements. On 
prépare l’accueil des spectateurs. 

17 février 1991 – Inauguration de l’anneau de vitesse. 

4 octobre 1991 – Le préfet de Savoie et le COJO présentent le plan routier pour la période 
du 8 au 23 février. Automne 1991 – L’assemblage des gradins dessine la forme du théâtre 
des cérémonies (12 côtés). Au centre, un mat de 53 mètres de haut est dressé.

1er octobre 1991 – A sa base, un dessous de scène de 400 m² sert de coulisses 
souterraines. La scène a une surface de 9 800 m². C’est la plus grosse installation de 
gradins provisoires jamais effectuée dans le monde. 

300 semi-remorques ont été nécessaires pour acheminer les éléments de la structure 
pendant 2 mois. 

octobre 1991 – L’autoroute arrive à Albertville par le péage de Sainte-Hélène-sur-Isère. 

24 octobre 1991 – Présentation des médailles olympiques créées par la Société Lalique. 

24 novembre 1991 – « Equipe 92″ : rassemblement des 8 647 volontaires à la halle Tony 
Garnier à Lyon. 

8 décembre – Journée « portes ouvertes » sur l’ensemble des sites olympiques. 

14 décembre 1991 – Allumée à Olympie et acheminée en France par un avion 
« Concorde » d’Air France, la flamme arrive à Paris avant de parcourir la France entière 
en passant par 57 villes-étapes (dont Grenoble qui rallume la vasque des J.O. de 1968). 



 

25 janvier 1992 – Ouverture des villages olympiques de Brides-les-Bains et des Saisies. 

8 au 23 février 1992 – XVIe Jeux Olympiques d’Albertville 92. 

25 mars1er avril 1992 – Ve Jeux Paralympiques de Tignes-Albertville. 

 

————————————————————————————————————————
——————————–

 

DES PRECISIONS

 

Les jeux olympique d’hiver en France : Chamonix en 1924, Grenoble en 1968, 
Albertville en 1992

 

Cérémonies : Producteur exécutif : Jacques HINSTIN. Coût : 110 millions de francs. 
Acteurs : 2 500 participants dont 775 enfants de l’UNNSS, 90 étudiants, 500 militaires, 174 
musiciens, 200 danseurs. 

Les costumes de la cérémonie de clôture sont dessinés par Philippe GUILLOTEL. 

Pour le spectacle, plusieurs scénettes : L’église, La mouette, La pendaison de l’âne, 
Marilyn Montreuil, Coiffure pour dames, L’histoire du soldat.

Patrizia GATTACCECA a interprété « Giramondu » à la cérémonie d’ouverture.

 

L’hymne national la ‘Marseillaise’ a été chanté par Séverine, native de Haute-Savoie.

Serment olympique : Surya BONALY est la 1ère patineuse artistique à avoir essayé en 
compétition le quadruple saut lors des jeux d’Albertville. Les patineurs hommes 
connaissent ce genre de saut extrêmement difficile : 

quatre rotation du corps en l’air. 

 

Slogan: “ Savoie Olympique 1992, les sommets de l’exploit ”

 

Le logo d’Albertville 92 : Uneflamme aux couleurs de la Savoie, appuyée sur 2 traces de 
ski et, bien sûr, les anneaux olympiques. Ce logo est une création de Bruno QUENTIN. 

 

Le flambeau :Pour la première fois dans l’histoire des J.O., le flambeau est dessiné par 
un designer, Philippe STARCK. C’est une œuvre originale en acier (aciéries d’Ugine) d’un 
poids d’environ 1,5 kg. Un exemplaire a pris place au musée du comité hellénique 
d’Olympie.

 

Parcours de la flamme : La flamme est confiée par le comité des jeux olympiques à la 
Poste qui en assure l’escorte jusqu’au théâtre des cérémonies. 5 500 personnes ont porté 
le flambeau à raison de 1 km chacune.



1 100 escorteurs ont été les gardiens de la flamme. Elle entre en Savoie le 5 février 1992 
après avoir traversé 57 villes françaises. 

 

La vasque olympique : Elle mesure 8m de haut, d’un diamètre de 4.7m pour un poids de 
1 000kg. Comme le flambeau, elle est dessinée par Philippe STARCK. La flamme 
olympique située à 32m et placée en bordure du théâtre des cérémonies, peut résister à 
des vents de 150 km/h. Pour les autres sites sportifs, elle est d’une hauteur de 6m et d’un 
diamètre de 3.2m pour un poids de 500kg.

 

La mascotte : La première idée était un chamois en polo blanc, mais ce projet est vite 
abandonné. En revanche, « Magique », le petit lutin en forme d’une étoile, créé par 
Philippe MAIRESSE, est accepté.

 

Des chiffres : 64 nations, 57 épreuves, 8 647 volontaires, 2 milliards de téléspectateurs et 
1 million de spectateurs, 941 650 billets vendus dont 113 986 à l’étranger.

 

La logistique : 39 046 accréditations dont: 2 152 athlètes issus de 65 comités nationaux 
olympiques, 7 451 représentants des médias dont 3 623 accrédités TV (1 400 pour CBS et 
1 500 pour l’UER), 330 permanents du COJO, 11 307 prestataires et sous-traitants, 3 256 
représentants des forces de l’ordre, de la santé et des secours.

 

La restauration : 2 292 000 prestations (petits-déjeuners et repas.)

 

Télécommunications : Réseau téléphonique de 9 000 lignes,1 900 radios portatives, 464 
cars, 452 voitures, 34 dépanneuses, 35 ambulances équipés d’un système de 
télécommunication, 3 500 alphapages.

 

Le budget des Jeux : Un budget prévisionnel 3 176 milliards de francs est signé entre 
l’Etat, le COJO et le département. La participation des collectivités locales s’élève à 193 
millions de francs. 

Installations sportives : 157 174 937 E -Technologie : 80 950 428 E – Hébergement : 86 
286 145 E- Médias : 73 480 426 E – Organisation : 209 617 399 E – Divers : 16 769 392 E 
– Frais financiers et imprévus : 16 159 596 E- Droits TV : 183 853 515 E – 
Commercialisation : 175 621 268 E – Monnaie olympique : 7 622 451 E – Vente de billets : 
30 184 905 E- Prestations fournies : 16 464 494 E – Revente construction : 2 134 286 E – 
Revente matériel : 9 756 737 E – Participations publiques : 126 380 235 E- Recette 
d’hébergements : 18 598 780 E – Produits financiers et divers : 25 916 333 E. 

TOTAL DES DEPENSES : 640 438 321 euros TOTAL RECETTES : 596 533 004 euros

Le solde budgétaire négatif se situe à environ 42 685 725 euros. Il a été pris en charge par 
l’Etat à hauteur de 

75 % et à hauteur de 25 % par le département de la Savoie qui a d’ailleurs soldé sa part 
sans impôts nouveaux dès l’été 1992 grâce à des provisions réalisées dans son budget 
pendant cinq ans.

 



Les médailles olympiques : Pour la première fois dans l’histoire olympique, les médailles 
décernées aux athlètes sont en cristal ciselé, serties d’or, d’argent et de bronze. Cette 
création est attribuée à Lalique, prestigieux cristallier français au label international. Ces 
médailles sont une grande innovation technique, entièrement réalisées à la main, ces 
pièces nécessitent de nombreuses étapes de fabrication précise et minutieuse sur le 
cristal et le métal. A Albertville, la montagne – théâtre de ces Jeux d’hiver retrouve ainsi 
son décor naturel – illustre les médailles, mais pour la première fois, ce motif n’est pas 
gravé dans le métal mais finement ciselé dans le cristal, un matériau qui rappelle la roche 
extraite des montagnes savoyardes. Par contre, le laurier – symbole traditionnel de la 
victoire – est gravé dans le métal. Le ruban métallisé reprend les 5 couleurs des anneaux 
olympiques en son centre (330 médailles ont été décernées à 2000 athlètes).

 

Les remises des médailles : Les médailles sont remises par le Président du CIO ou un 
membre du CIO désigné par lui ou un membre des fédérations internationales choisi par le 
CIO. A l’occasion de ces J.O., les médailles, pour la première fois, sont acheminées par 
des enfants, afin de rappeler l’engagement des jeunes Savoyards dans la candidature 
d’Albertville.

 

Les podiums olympiques : Selon Jean-Claude KILLY, le podium est pour l’athlète 
«l’aboutissement d’un rêve». C’est pourquoi, pour la première fois de l’histoire des Jeux, il 
a été demandé à un artiste, le sculpteur-designer français Martin SZEKELY de créer les 
20 podiums olympiques, qui ont été réalisés en mélèze des Alpes. A la symbolique du 
bois, matériau chaleureux qui évoque les chalets alpins, s’associe celle de la neige, 
puisque la plus haute marche du podium représente le cristal des neiges. Entourant le 
piédestal, ces formes évoquent également la couronne de lauriers remise aux vainqueurs 
des Jeux de l’antiquité. 

 

13 sites olympiques : 

- Albertville : les installations nécessaires sont construites dans le quartier du Sauvay qui 
devient le centre sportif des jeux avec :

a) un stade de 30 000 places. Lieu des cérémonies d’ouverture et de clôture.

b) un anneau de vitesse de 10 000 places ( tribune de 180m de long) : patinage de 
vitesse, short track. 

c) une halle de glace pouvant contenir 9 000 places : patinage artistique couple, patinage 
artistique individuel homme, patinage artistique femme. 18 épreuves sur 57 ont lieu à 
Albertville. 

 

La patinoire 

(bâtiment symbole des jeux , aujourd’hui un patrimoine)

Dés les années 1988 pendant sa genèse nous savions que la pérennisation de la patinoire 
d’Albertville serait un problème. Même si, à sa conception, le fait de sa reconversion avait 
été pris en compte. 

N’oublions pas que ce sont les premiers jeux olympiques, qui ont tenus leurs promesses 
(les jeux paieront les jeux). Pendant que Grenoble s’acquittait de sa dette des jeux de 
1968 tout juste quelques années avant,



Albertville, bourgade de 20 000 habitants, possédait pour ses spectacles en tout et pour 
tout de la salle des Maistre et la salle de la Pierre du Roy.

D’un coup, la place de l’Europe, le dôme et la patinoire olympique font leur apparition.

Albertville a hérité de ce grand bâtiment (un hectare au sol), rebaptisée très rapidement 
« halleolympique », c’était peut être, déjà un signe d’éclipser la patinoire. Les galas de 
patinage n’ont jamais attirés les grandes foules.

Elle faisait partie d’un ensemble glace olympique de l’avenue Winnenden avec le grand 
anneau de vitesse magnifiquement reconverti, comme prévu par le COJO.

Pendant les jeux quelques 10 000 spectateurs (environ) pouvaient y être accueillis. C’était 
très spectaculaire de voir les gradins monter jusqu’au plafond. Dès la fin des olympiades, 
la plus grande partie a été démontée, laissant une impression de grand vide, changeant 
complètement l’ambiance de cette hyper activité sportive des grands évènements. L’arène 
disparaissait pour son côté hangar reprenait le dessus quand l’on entrait à l’intérieur. Son 
aura disparaissait, confirmé par les impressions des nombreux touristes venant visiter 
cette grande dame. Nous n’avons pas su garder la magie des jeux de ce bâtiment, 
pourtant magnifiquement filmé pour le petit écran et pour toute la planète.

Malgré sa pluri-activité, spectacles et sports en tous genres, expositions, salons, son mur 
d’escalade, ses cours de tennis, et bien sûr ses activités de patinage. Hockey sur glace, 
short track, curling, et patinage artistique, et l’accès au public par ses séances publiques, 
son coût financier posait rapidement un problème.

Aucun entretien majeur n’ayant été effectué depuis 1991, sa carapace s’est ternie et salie 
par les assauts du temps. Que va-t-elle devenir ??? A l’heure où j’écris cet article, nous 
n’en savons trop rien.

Comment peut-on se désintéresser d’un bâtiment qui a porté les couleurs de la France. 
Toutes les instances sont pour moi responsables.

Albertville, personne ne la situait sur la carte. De 1988 à 1992, elle est devenue ville 
internationale, peut être a cause des jeux olympique d’hiver ? 

Claude Boëhler , président des sports de glace d’Albertville et ancien membre du COJO

 

- Les Arcs : ski de vitesse (démonstration). 

- Courchevel : saut à ski, combiné nordique, patinoire d’entraînement pour le hockey.

- Les Ménuires-Val Thorens : slalom spécial Messieurs. 

- Méribel : les épreuves féminines disposent d’une aire d’arrivée commune, au bas du 
versant du Corbel. 

La descente part de la Chaudanne. Ski alpin Dames, hockey sur glace (57 matches)

- La Plagne : bobsleigh, luge. 

- Pralognan-la-Vanoise : curling (démonstration).

- Les Saisies : Pour le ski de fond, on utilise la piste de la Palette situé à 1600 m d’altitude. 
On innove avec l’aménagement d’un stade à double entrée et sortie. Ski nordique, 
biathlon. 

- Tignes : ski artistique et acrobatique (ballet et saut en démonstration) mais les Tignards 
n’oublieront pas aussi avril 1952.

- Val d’Isère : ski alpin Messieurs (super G, combiné, descente)



 

 

 

 

Les transports : 

a) Transport aérien : L’aéroport de Lyon-Satolas double sa capacité en quatre ans. 
Création d’une seconde piste et d’une liaison ferroviaire avec la Savoie. 

b) Routes : Aménagement de la 2X2 voies dans la partie centrale de la Tarentaise. Sur 
l’autoroute A 43, le tunnel de l’Epine est doublé. 

c) Réseau ferroviaire : Le TGV relie Paris à Bourg-Saint-Maurice en novembre 1988 en 
4h30. 100 trains par jour. Une nouvelle autoroute entre Chambéry et Albertville. 

d) Réseau de navettes : Voitures et cars assurent les liaisons entre Albertville et les lieux 
des épreuves. 270 voitures et 320 conducteurs pour les délégations, 213 cars et 262 
conducteurs pour les médias, 30 cars, 562 voitures et 690 conducteurs (V.I.P), 1100 cars 
et plus de 1 200 conducteurs. Les conducteurs de cars sont logés au centre de rétention 
d’Aiton.

 

Aumônerie :Trois prêtres (catholique, orthodoxe russe, réformiste hollandais) et un 
pasteur baptiste sont spécialement au service des sportifs et des accompagnateurs. 

 

Sécurité : Albert DELMAS est le directeur de la sécurité civile, épaulé par la sécurité 
militaire et l’armée de l’air (262 hommes), le 93e RAM de Varces et la gendarmerie (34 
escadrons). On note deux incidents mineurs : un petit avion et un hélicoptère ont été 
détournés.

 

Hébergements : A Brides-les-Bains : le village olympique et aux Saisies : le village 
olympique annexe.

A Doucy, La Plagne, La Tania, Tignes, Val d’Isère, Valmorel : hébergements 
complémentaires. 

Moûtiers : centre principal de presse et Brides-les-Bains : centre de presse. La Léchère : 
centre International de radio-télévision (CIRTV). 

 

Sponsors : Visa 3M Coca-Cola, Eastman, Kodak, Fédéral Express, Thinsulate, Ricoh, 
Matsushita, Brother, US Postal Service, Mars, Times Sports Illustrated, Philips, Baush et 
Lomb

08/09/1988: Création de l’association CLUB COUBERTIN 92 avec (entre autres),IBM 
France, le Crédit Lyonnais, BIS, RENAULT, AGF, la SNCF, la Poste, EDF, France 
Télécom, Air France, Alcatel, Thomson, Evian, Yoplait, K-Way, la Générale Sucrière, 
Vinco, Bose, Gaspard, Vicat, etc…

 

Membres du COJO :

Jacques CHIRAC (Premier Ministre) 



Valérie BREDIN (ministre des sports) 

Charles PASQUA (Ministre de l’Intérieur)

Édouard BALADUR (Ministre du Budget) 

Alain CARIGNON (Ministre de l’Équipement)

Bernard PONS (Ministre des Affaires Étrangères) 

Christian BERGELIN (Ministre des Sports)

Le Directeur des Sports 

Le Préfet de la Savoie 

Michel BARNIER (député de la Savoie)

Jean-Claude KILLY 

Le CIO (Comité International Olympique)

Le CNOSF (Comité National Olympique et du Sport Français)

La FFS (Fédération Française de Ski) 

La FFSG (Fédération Française des Sports de Glace)

La région Rhône-Alpes 

Le département de la Savoie (présidé par Michel BARNIER)

L’Association de maires de Tarentaise

 

Résultats des Français :

Médaille d’or : Fabrice GUY (combiné nordique), Edgar GROSPIRON (bosses), NIOGRET, 
CLAUDEL, BRIAND (biathlon) 

Médaille d’argent : Sylvain GUILLAUME-ALLAMAND (combiné nordique), Isabelle et Paul 
DUCHESNAY (patinage danse), Franck PICCARD (descente ski alpin), Carole MERLE 
(combiné ski alpin) 

Médaille de bronze : Florence MASNADA (ski alpin)

 

Tableau des médailles par nation

                                                                                                                                                                                                      OR      AR      BR  

1. Allemagne                                               10  10    6

2. Equipe Unifiée (ex URSS)                       9    6      8

3. Norvège                                                   9    6      5

4. Autriche                                                    6   7      8

5. Etats-Unis d’Amérique                             5   4      2

6. Italie                                                         4    6     4

7. France                                                     3    5      1

8. Finlande                                                  3     1     3

9. Canada                                                   2     3     2



10.Corée                                                    2     1     1

11.Japon                                                    1      2    4

12. Pays-Bas                                             1      1    2

13. Suède                                                  1      0    3

14. Suisse                                                 1      0     2

15. Chine                                                   0     3     0

16. Luxembourg                                        0      2    0

17. Nouvelle-Zélande                                0     1     0

18. Tchécoslovaquie                                 0    0      3

19. Espagne                                              0    0      1

20. Corée du Nord                                     0    0      1

 

 

LES JEUX PARALYMPIQUES 

 

Lors des J.O. d’Albertville, l’accès aux handicapés a été aménagé (10% du public). Les 
participants sont transportés, hébergés, médicalement surveillés et surtout, ils suivent la 
majorité des épreuves puisque qu’une bonne partie des tribunes leur est réservée.

Les Jeux Paralympiques se déroulent pour la première fois sur le même site que les J.O. 

Florence ARTHAUD est la marraine des Ve Jeux Paralympiques.

C’est au Val Claret, à 2100 m, que près de 750 athlètes venus de 25 pays du monde, sont 
hébergés.

 

Stade international de Logan :Descente, Super G, Géant, Slalom

 

Tignes-les-Brévrières : Ski nordique (de 5 à 30 km de piste), Biathlon (3 fois 2.5 km), 16 
courses se déroulent sur un parcours de 6 km.

 

Le logo :Jean-Michel FOLON a illustré le symbole de ces Jeux. A l’instar de l’oiseau 
(symbole de liberté), l’homme, malgré son handicap, triomphe des obstacles de la vie 
placés sur son chemin.

 

La mascotte : « Alpy », la mascotte à la forme élancée rappelle celle de la Grande-Motte 
(sommet à Tignes). 

Elle est une création de l’Agence THURIA.

 

CONCLUSION 

 

« Les jeux de l’audace, de la jeunesse et de la technologie au service des plus beaux 



gestes sportifs » Jean- Claude KILLY

« Quels souvenirs aimeriez-vous que les gens emportent des ces jeux ?»

Jean Claude KILLY  « J’aimerais que les gens qui sont venus ici repartent chez eux avec 
le sentiment d’avoir vécu quinze jours entre parenthèses sur une planète à part, la planète  
de l’olympisme en France. Qu’ils repartent aussi en se disant qu’ils n’auraient pas cru les 
Français capables de faire rêver comme ça, d’avoir proposé un tel spectacle, de s’être si 
bien occupés de leurs hôtes… Et également d’avoir si bien assuré la pérennité de 
l’olympisme dont ils étaient les garants depuis quatre ans. Tout cela signifie que nous 
aurons organisé des jeux irréprochables qui réjouiront le public, le CIO, les athlètes 
etc… »

 

L’ensemble des équipements sportifs a été reconverti après les Jeux olympiques. Une 
trace de l’histoire des jeux est toujours présente. 

On a fait un bond de 20 ans en avant. Une nouvelle infrastructure durant les années 
préolympique dont le pont de Gilly-sur-Isère puis la construction de l’autoroute Chambéry-
Albertville. La RN 90 prend le relais de l’autoroute A43 pour l’accès aux sites olympiques 
de Tarentaise situés au-delà de Moûtiers.

La ligne TGV et une nouvelle gare, la création du dôme-théâtre, d’une patinoire, d’un 
anneau de vitesse sur glace transformé plus tard en stade d’athlétisme. Le « Dôme » avec 
sa médiathèque et son théâtre a été inauguré en janvier 1992.
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